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Recrues des Forces armées de Somalie
Des femmes recrues des Forces armées de Somalie pratiquent la marche au cours de leur entrainement au camp Halane, a Mogadiscio. LLes Forces ethniques de Somalie combattent dans la région d'Ogaden

de l'Est de l’Ethiopie, dans un effort pour terminer son contrôle par les Ethiopiens. :

Des mesures qui font
penser à James Bond |
par Didier Faüqueux

NEW YORK (AFP) — L'en-
lèvement du baron Edouard-
Jean Empain le mois dernier
à Paris a provoqué un regain
d'intérêt aux Etats-Unis pour
les firmes américaines specia-
lisées dans la protection des
hommes d'affaires.
Jamais ces spécialistes de la

lutte préventive anti--kidnap-
ping n'ont eu autant de clients
à New York, véritable pépinie-
re de, ‘P.D.G.” et de capitai-
nes d'industrie. Les grandes
compagnies multinationales
s'arrachent leurs services à
prix d’or pour protéger leur
personnel.
Dans le Westchester County.

cette élégante banlieue new-
yorkaise où de nombreux ca-
dres supérieurs vivent avec
leurs familles dans de somp-
tueuses villas, certaines mesu-
res de sécurité font penser à
un film de James Bond.

Des propriétés ont été
transformées en forteresse.
L'une d'elles est équipée d'un
système électronique de con-
trôle qui a coûté $275.000 per-
mettant de vérifier nuit et
jour l'allée d'accès et toutes
les fenêtres et portes des 36
pièces de la maison. À cela
s'ajoute une surveillance de
plusieurs gardiens et de trois
chiens.
Chaque membre d'une fa-

mille a sur lui un émetteur
ressemblant à un stylo qui le
relie à un centre de contrôle
pour appeler au secours au cas
où le garde du corps serait
tué.

Les hommes d'affaires. qui
ont recours aux services de
ces spécialistes. doivent égale-
ment accepter certains sacrifi-
ces. L'un d'eux est de renon-
cer à la somptueuse Cadillac
ou Mercedes qu'ils avaïent
l'habitude d'utiliser pour se
rendre à leur bureau.

‘Nous demandons à nos
clients d'acheter une voiture
beaucoup moins voyante et de
la faire blinder’. précise Fred
Rayne, 56 ans. un Allemand
immigré aux Etats-Unis. qui a
fondé à Miami sa propre firme
après avoir travaillé pour
“Burns International”. el
Pinkerton", les deux plus
grandes entreprises de protec-
tion aux Etats-Unis.

Les victimes potentielles
d'un enlèvement doivent éga-
lement changer leurs habitu-
des. Ne jamais emprunter
deux jours de suite le même

itinéraire entre leur domicile

et leur bureau, faire preuve de
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la plus grande discrétion sur
leur emploi du temps”.
‘Burns International” a ré-

digé pour ses clients un ma-
nuel de 24 pages sur certaines
règles à observer: “Ne faites
pas de confidences à votre
coiffeur. dans le genre: nous
allons passer le week-end pro-
chain à la montagne. N'allez
jamais déjeuner deux fois de
suite dans le même restau-
rant”.

Les services offerts par ces
spécialistes de la protection
sont variés et coûteux. Fred
Rayne, qui a acquis son expé-
rience durant la guerre en tra-
vaillant pour le contre-espion-
nage britannique, se fait payer
$500 la journée plus les frais
de déplacement.
Un garde du corps. généra-

lement ancien policier ou
membre du FBI ou de la CIA.
reçoit un salaire annuel de
$20.000 à $75,000. selon les cir-
constances.

Les nombreux accessoires
vont de l'attache-case pare-bal-
le vendu $200 au blindage d'u-
ne voiture qui coûte plusieurs
milliers de dollars.

Les grandes compagnies
américaines préfèrent cepen-
dant supporter ces frais sup-
plémentaires plutôt que de ris-
quer l'enlèvement d'un de
leurs directeurs et de devoir
payer une énorme rançon.
En 1974, la firme pétrolière

‘’Exxon ’ a dû verser $14
millions à des terroristes pour
obtenir la libération de son di-
recteur en Argentine. M. Vic-
tor Samuelson. retenu en ota-
ge durant 144 jours.

La vague d'enlèvements sur-
venus ces mois derniers en
Europe inquiète les autorités
“américaines qui redoutent que
cette forme de criminalité de-
vienne également monnaie
courante aux Etats-Unis.

Un rapport de la CIA indi-
que que sur 1.152 attentats à
la bombe, détournements et
enlèvements commis dans le
monde entre 1968 et 1976, 391
étaient dirigés contre descito-
yens ou des intérêts améri-
cains.

A New York. la police vient
de constituer le “Special In-
vestigation Division, une nou-
velle unité spécialisée dans la
lutte anti-kidnapping. Les 70
inspecteurs de cette unité dis-
posent d'un matériel très so-
phistiqué et travaillent en
étroite collaboration avec les
grandes compagnies.
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VANCOUVER

18h20

Correspondance a Toronto
avec notre vol sans escale 747
(en DC8le samedi). Bon
premier a Vancouver. Petit
déjeuneret déjeuner.

Correspondance sans escale
a Toronto en début de soirée.
Collation et diner.

 

CALGARY 18h20
Le premier vol direct en

soirée. Collation et diner.

 

EDMONTON 7h45 Leseul voldirect le matin.
Première arrivée. Petit
déjeuner, déjeuneret collation.

 

WINNIPEG

Le premiervol direct, tôt le
matin. Petit déjeuneret
collation.

Vol direct en soirée.
Collation et dîner.

 

TORONTO

 

Vol pratique sans escale.
Petit déjeuner. -

Vol pratique sans escale en
début de soirée. Collation.  

Nous sommeslà pour vous
servir selon la pleine mesure, celle
que chacun de nous vous a promise.
Un bon voyage, c'est votre désir.
Nous nous employonsà y répondre.
Partout où nous vous transportons.

 

   
Appelez votre agent de voyages. Ou

encore, appelez CPAir: 237-1380.
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HORIZONTALEMENT
1 Instrument pour la mesure de la longueur des ondes

électro-magnétiques. Fleuve côtier.
2. Récent. Allez,latin.
3 Nettoyer uneplaie.
4 Germandrée. Petits loirsgris,
5 Préfixe. Conduisons. Exprimela surprise.

Agita longuement. PROBLÈME

 

6-Entretien tendre. Grain du chapelet.
7 -Transpirer. Note. - Tramway.

1234567890 N

 

8-Détériorera. Mesure agraire.
9 -Roued’une poulie. - Unitles parties du discours.  

Vêtement.
10- Alla à l’aventure. — Argile jaunc.

 

 
  

11-Figure, statue représentant une divinité. Dép. de   
  France.

12-Grain(anglais). - Partie du jour (pl.).  
 

VERTICALEMENT

     
1—Qui a le bec crochu.

2—Quiexiste depuis peu. - Ville des Etats-Unis,
3—Ferme, solide. — Contemple.
4—Première de toutes. - Dirigea son coup vers. — Juge
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d'Israël.
5—Uiseaux. — Pron.pers. . 10
6—Arucle espagnol. — Conversation. .
T—Ecraser. Nn
8—Marqueronsde la joie. — Bois endommagé parle feu.   

9—Situations. — Riv. de France.  — ~
N     10—Esse, moins une lettre. — Se dit d'une terre qui peut

être labourée plusieurs fois en un tempsrelativement
court (pl.). |

11—Qui aime beaucoup l'argent.
12-Excommunication. - Beau.
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PEANUTS
 

Puis-je te citer un vers de
Hamlet? "Ne sois ni emprun-

teur ni prêteur”
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Ca veut dire quoi, Cela veut dire qu'en premier

tout cela? lieu, tu n'avais qu'à ne pas

emprunter la règle de ce gars.
Réfléchis-y bien!
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Tu me détestes

n'est-ce pas?

 

 

    

 

Il doit être

 

passe pas par le trou
énorme... il ne

   

 

Je vais

chercher

ERNIE
BUSHMILLER.
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ELLE EST SORE QUE JE PREFERE-

    

 

 

 

RAI RESTER A LA MAISON ET RAN-
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POISSONS
du 20 fév.ESve au 20 mars

Votre cgoisme ct votre at-
titode de froideur à l'endroit
de la personne qui vous aime
risquent de ternir votre bon-
heur sentimental. Faites appel
à votre bon caractère et mon-
trez-vous conciliant et aimable.

BELIER
du 21 mars

PY au 20 avril

N'ajoutez pas loi a tout ce
qui se raconte autour de vous

la jalousie est mauvaise consei
lère. Prudence sur la route,
Surveilles l'ossification des
pieds de vos jeunes enfants.
C'est par un effort soutenu que
vous pourrez atteindre le but

TAUREAU
du 21 avril

LeCS au 20 mai

Les risques que vous pre-
nez sont trop importants, vous

risquez de perdre votre santé
s vous vous obstinez dans cette
attitude. Certains de vos ef
lors seront contrariés par un
manque de chance.

GEMAUX
du 21 mai

#1 |II au 21 juin

Laissez a Pecart tous les
projets qui peuvent compliquer
votre existence, Avant tout. af-
lermissez solidement votre po-
sition professionnelle. Vos rap-
ports avec un frère peuvent
être décevants. Un oncle âgé
pourrait vous causer du tracas.

Jeudi le 2 mars 1978

CANCER

du 22 juin
ES au 22 juillet

Ce sont les entreprises pa-
tientes e( minuticuses qui au-
ront le plus de chances de réus-
sir: ne vous emballez pas sur
un projet dont vous ignorez
l'essentiel. Une offre intéres-
sane’ pourrait vous permettre
deréaliser des bénéfices.

LION

: à 0 du 23 juillet
i au 23 août

La matinée est la meilleurs
partie de ls journée: profitez-en
pour mettre vos affaires en or-
dre ct pour terminer les tra-
va x en souffrance. Si vous de-
vez obtenir l'appui d'une per-
sonne compétente. demandes
um entretien dans la matinée.

VIERGE
du 24 août
au 22 sept.

Chance pour les entsatives
commerciales. une affaire fami-
liale peut cntraver la reussite
d'un projet qui vous tient
coeur. Des relations nouvelles
pourraient rentrer en jeu, ne
dévoilez pas tous vos projets.
Satisfaction =pour personnes
d'âge.

BALANCE

sa du 23 sept.
v au 23 oct.

S1 vous agissez prudemment
vous parviendrez à déjouer une
machination ou un picge qui
aurait pu mettre votre situa-
tion en péril. Ne vous confiez
pas à des personnes que vous
connaissez mal.

 

SCORPION

du 24 oct.
+ au 22 nov.

Ne prenez pas d'imtiatives
commerciales: une série de con.
tretemps fücheux pourraient
vous obliger à modifier votre
programme. Ne vous exposes
pas aux criliques malveillantes
par une attitude désinvolte.

SAGITAIRE
du 23 nov

Ed.” au 21 dec.
Un incident survenant dans

votre vic privée pourrait vous
mettre dans un embarras me-
mentané, avant de prendre une
décision. prenez le temps de la
réflexion. Laissez le temps
panser vos blessures d'amour-
propre.

CAPRICORNE
du 22 dév

0 au 20 jan.
Exploitez vos chances mé-

thodiquement, mais méfiez-
vous des improvisations trop fa-
ciles ou de votre besoin d'im-
pressionner autrui: c’est une
petite experience qui pourrait
vous coûter cher!

VERSEAU
du 21 janv

AS)"BY Are au 18 fév.

Votre mutisme et votre ex:
tréme réserve risquent d'être
pris pour de l'indifférence.
Réagissez. Un conflit avec vo-
tre associe peut amener une
rupture, L'entente familialeest
perturbée |par les revendica-
tions de vatre conjoint.
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Admettre Foin roua

aises four royauté

affectueuses ruer *

Idylle ruse

Bouée illusions

Saut

Lune sépare

Comme sève

conseil Meler slaves

contour messe sortir

culbute multiplier
Tenter

Dards Nécessité terre

dore nocer têtus

dromadaire tour: *

Oter tousser

Eclater tramer

élection Retarder

émission retour Vent

entraine réuni ‘|
extraordinaires

Voustrouverezla solution de ce problèmeailleurs dans cette page
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Des genssavent se débrouiller

Le maire de Naples se porte à la défense des
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contrebandiers qui s‘adonnent au trafic des cigarettes
NAPLES (AP) — Trente ans apres la remarque du

président de la République, M. Enrico de Nicola, qui
déclarait: “Naples est en train de mourir”, la grande
cité méditerranéenne est toujours vivante, sans doute à
cause de l’ingéniosité de ses habitants, déployée parfois
au méprisdela loi.

“Si d’autres gens, avaient à faire face aux -mêmes
conditions d'existence, je ne pense pas qu'ils pourraient

, déclare M. Maurizio Valenzi, le maire de
Naples, communiste, artiste peintre, et qui a pris ré-
cemment la défense des quelque 60,000 contrebandiers
qui s’adonnent au trafic des cigarettes, déclenchant la
colère de ses subalternes chargés de faire respecter la ‘
loi.

ais contrebandiers ne respectent pas la loi, je le
", a-t-il déclaré au cours d’une interview, mais ici,

vest devenu un commerce, une tradition admise. Les
contrebandiers nourrissent leurs familles avec ce tra-
fic.”

Il explique que la disparition, à

La filière
britannique
maintenant
démantelée

BRISTOL, Angleterre (AP)
— Après 14 mois d'enquête,
par un froid et gris matin de
mars 1977, la police d'outre-
Manche réussissait son plus
grand coup de filet dans une
affaire de drogue en démante-
lant la ‘filière britannique”
qui fournissait 60 pour cent du
LSD vendudansle monde.

Cette semaine, les 17 der-
niers membres de ce réseau,
sur un total de 31 accusés,
vont être condamnés par le
tribunal de Bristol.
Ce trafic de LSD, qui a dé-

buté en 1971 et a rapporté plus
de $200 millions, était dirigé
par un groupe de diplômés de
l'Université et il disposait
d'antennes de distribution à
New York, Paris, Amsterdam
et Sydney. La ‘filière britan-
nique” en était la tête: les ta-
blettes étaient fabriquées dans
deux laboratoires clandestins,
au Pays de Galles et dans la
banlieue de Londres, et ven-
dues au prix de $1 à $10 piece.

Près d'un million de tablet-
tes ont été saisies au cours de
I"*Opération Julie” de mars
977, à laquelle ont participé 800
officiers de police danstoute la
Grande-Bretagne, mais des
millions d'autres avaient déjà
été écoulées.

Cette ‘chasse à l'acide”,
‘ainsi que l'a appelée un quoti-
dien londonien, a débouché
sur toute une série de procès
qui ont débuté à Bristol, il y a
sept semaines. Trente-et-une
personnes — des Britanniques
pour la plupart — ont été ju-
gées et reconnues coupables.
Quatorze se sont déja vu infli-
ger des peines allant de un a
huit ans de prison, et les 17
autres vont étre condamnées
la semaine prochaine. Parmi
ces derniéres figure un écri-
vain américain, David Joseph
Solomon, 51 ans, qui a plaidé
coupable.

Pendant les procès, les jurés
ont appris que pendant des
années, le réseau se procurait
auprès d’une société suisse la
matière première du LSD, une
substance appelée tartrate er-
gotamine, qui était mélangée
a de la poudrede lactate de
calcium pour fabriquer les ta-
blettes. Ce LSD était ‘d'une
pureté que nous n'avions ja-
mais vue jusqu'ici”, a souli-
gné un responsable de la poli-
ce.

A un moment, 60 pour cent
de l’approvisionnement mon-
dial et 95 pour cent de la con-

sommation britannique prove-
naient de cette seule source”,
a-t-il ajouté. La police estime
que les laboratoires de ce ré-
seau ont fabriqué au moins 60
millions detablettes.

Dans une banque suisse

D'après l'accusation, les
trois chefs de cette bande
étaient un Américain toujours
recherché, Paul Annibaldi, et
deux Britanniques qui ont été
reconnus coupables, Richard
Kemp, 33 ans, chimiste, et
Henry Todd, 32 ans. La mai-
tresse de Kemp, Christine

-‘Bott, 3t ans, médecin et fille
d'un officier britannique, est
accusée d'avoir été le ban-
quier du réseau: elle plaçait
les bénéfices dans un coffre
d'une banque suisse, où la po-
lice a trouvé $35,000.

Pendant son procès, Christi-
ne Bott a présenté un exem-
plaire de “La politique de
J'extase”, un livre publié par
l'apôtre américain de la dro-
gue, Timothy Leary. Recon-
nue coupable bien qu’elle ait
été un des rares accusés à

‘plaider non coupable, elle a

affirmé que les chefs de la
bande ne fabriquaient pas du
LSD pour de l'argent, mais

parce qu'ils estimaient qu’un

bon usage de cette drogue

conduirait à une ‘société
“meilleure.

une grande échelle,

    

  

 

de ce qui est considéré comme une des activités com-
merciales les plus importantes de la ville — elle réalise
un chiffre d’affaires représentant des dizaines de
millions de dollars par an — aurait seulement pour
résultat d'augmenter le chômage, qui frappe déjà 200,-
000 des deux millions de Napolitains, et de relancer la
criminalité.
Le trafic de cigarettes n’est qu’un des moyens d’exis-

tence de l'arsenal très fourni de ce que l'auteur italien
Luigi Compagnone appelle “la science napolitaine”,
que d'autres nomment plus simplement la débrouillar-
dise.

Chaque jour, quand le soleil ‘commence à apparaître
au-dessus du Vésuve, des milliers de Napolitains quit-
tent leurs appartements surpeuplés et se dispersent
dansles ruelles de la ville, commençant leur journée de
“travail”.
Certains achètent des gants faits à la main, et les

revendent dans un autre quartier pour quelques lires de
plus. D’autres guettent les voitures, aux feux de croise-

© Prix en vigueur jusqu'à samedi
© Tant qu'il y en aura
© Nous nousréservons le droit de limiter les quantités

  
PULLS POUR DAMES PULLS ACRYLIQUE

ment, et nettoient les pare-brise. D'autres encore font
les porte-monnaie despassants.
Le récit favori du maire de Naples, à propos des

“professionnels de la débrouillardise”, est celui de ces
Napolitains qui se mettent d'accord avec un médecin et
encombrent sa salle d'attente, donnant l'impression
qu’il a une grosse clientèle. Ils proposent aux patients-
de prendre leur place, dans la file d'attente, moyennant.
quelques centaines de lires.

“Certains comparent Naples à Calcutta, déclare M.
Andrea Geremicea, employé municipal, mais c'est
faux, car il n’y a pas d’inactivité à Naples. Ici, les gens
savent se débrouiller.”

Îl n’y a pas de limite d’âge pour l'exercice de ces
professions diverses. Topolino Pasqualino, un -enfant
des rues âgé de 12 ans, fait des journées de $5 à $10
grâce à ses ventes de cigarettes de contrebande, et son
salaire est bien nécessaire à sa famille et ses neuf frères
et soeurs. Il vend, comme des milliers d’autres enfants
de Naples, des cigarettes américaines, et offre à ses

   
MODE SPORT
POUR LUI...

STYLE MILITAIRE
POUR FILLETTES

clients une réduction d'environ 10 cents sur chaque

paquet.
Selon M. Luciano Rossi, officier des douanes. les

cigarettes sont importées par bateau de Grèce, de You-
goslavie, d’Afrique du Nord ou de Hollande, puis sont
distribuées, en pleine nuit, à une centaine d'embarca-
tions à moteur.
La contrebande est une pratique tellement admise

que les rafles sont suivies de manifestations auxquelles
participent des familles entières, qui veulent pouvoir
continuer à exercer leur activité. Au cours d'une mani-
festation récente, une femme s'est jetée à l'eau en
criant: “Ils jouent avec notre gagne-pain. . .”

Il est vrai que la ville est une des plus défavorisées
de l'Italie: la mortalité post-natale est de 50 pour mille.
et plus de 200,000 personnes vivent dans des loge-
ments entièrement dépourvus d'équipements sanitaires.

Selon les enquêtes, il y aurait environ six rats par
Napolitain, et le réseau d’égoûts a plus de’ 100 ans
d’existence.

 

  

    

    

JOLIS VÊTEMENTS
D'INTÉRIEUR POUR DAMES

AU
CHOIX

Robes courtes —
Modèle en coton à
encolure ronde.
glissière au dos, sans
manches, une poche
plaquée. Imprimés
varies. P.M.G.
Modèle en polyester
/ coton. encolure
ronde, empiècement
et glissière devant.
sans manches.
Imprimés variés.
PMG  

  

  

ron7
Chemises de nuit
longues — 100%
acétate, imprimés
aux tons variés. Deux
modèles. L'un à en-
colure ronde et
manches élastiques.
L'autre à manches
“cloches” 3/4 et en-
colure ronde élasti-
que. P.M.G.

 

200-55
Pulls en Acrylique. En-
colure ronde. Passepoil
contrastant aux
manches a l'encolure.
Rouge, poudre, brun.
P.M.G.

PANTALONS
POLYESTER

3%

Pantalons fourreaux
100% polyester. Bande
de taille marquée.
Marine, brun, chameau,
rouge. bleu ou beige. 10
à20.38à44 ...... 4.88 
  

  

39%

Pulls 100% acrylique,
calibre 18. Choix de
trois modèles. Brun,
rouge, poudre, blanc,
marine, noir, jaune.
P.M.G.

JUPES POLYESTER

596

Jupes 100% polyester à
piqûres Lebeau.
Modèles fourreaux.
Garniture 2-boutons, 2
poches. Beige, rouge,   noir, brun, marine, bleu.
8 à 18.

 

  

   

POUR VOTRE BEAUTÉ
ET VOTRESANTÉ!

    

AU
CHOIX

44

Prix régulier LaSalle 5.86

Chemises tricot pour
hommes. 65% po-
lyester/35% coton. 5-

boutons, une poche de
poitrine. Coloris variés.
P.M.G.

PANTALONS
MILITAIRES

8%

Prix régulier LaSalle 11.86

Pantalons coutil de
coton pour hommes.
Style militaire. Poches
“cargo” devant, poches

388

Chemisiers 85%
polyester/35% coton.
Style “Armée de l'air”.
Poche de poitrine, patte
de boutonnage devant.
Emblème. Blanc, bleu

  

 

      
        

       
       
       arrière plaquées à rabat.

| Kaki ou olive. 28 à 38.

TENUES PRATIQUES POUR
LES GARÇONS!

2POUR5

Pulls acrylique
pour gargons.
Ras-du-cou. Tons
unis ou rayures
variés. P.M.G. pour
8 à 16.

Jeans velours
côtelé K-BEC,
84% coton/16%
polyester. Arc-en-
ciel ou Fleur de Lys
brodés sur une
poche arrière.
Poudre, antilope,
marine, brun. 8 à

18.

  

  

clair. 7 à 14.

GAUCHOS 7-14

74

Gauchos 50%
polyester/50% coton.
Poches à rabat
pressions.

   
  

  
               
        

    

 

  

 

   

 

   
    

  

‘Braguette,
iassants de“ceinture.
Galons militaires.
Havane ou rouge. 7 à 14.

       
        

à

RAVISSANTS IMPERMÉABLES

POUR VOUS MOQUER
DES ONDÉES!

Prix coupé de $11.

29%
Prix rég. LaSalle 33.98

 
Elégants imperméables pour
dames. Modèles en polyester /
coton, doublés de même tissu.
Choix de style à capuche ou style
tente. Tons variés tels que: beige,
havane, bleu, brun, marine, rouge,
saumon, cendre. 7 à 15.
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du filet
ou des côtes

   

 

Bacon de flanc
tranché Premium
ou Lazy Maple de Swift  

 
‘

   

  

  

 

  épargnez 47.   

   

 

Jambon fumé
cuit mi-désossé

Sugar Plum de Swift
quarts n

 

 

 

Wieners
Premium de Swift

 

 

 
Côtelettes ve onge
de porc frais
désossées, du centre

 

29.      

      

 

Épargnez

Saucisse
à déjeuner
congelées, emb. du magasin

 

 
 

Ananas Dole
tranchés, broyés ou en
morceaux daris leur jus

 
    

    

  

  

 

Eau de Jave
Javex

bout.

64 02
lig. 
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) Shampooing était 1.29
Suave“bout. 350 mi
au baume et protéines pour
cheveux normaux, huileux ou secs
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ren prenne,

M. René Rondeau

Le 18°

Président du Syndicat international des travailleurs du tabac

Le plus grand problème de M. Rondeau
est le mouvement contre la cigarette

. WASHINGTON (PC) — Quand M. René Ron-
deau, de Montréal, est devenu président du Syndicat
international des travailleurs du tabac, il y a huit ans,
les membres américains de cette organisation le consi-
déraient commeun étrange personnage.

“Je ne sais pas ce qu’ils trouvaient le plus étrange —
le fait que j'étais Canadien, le fait que j'étais un Cana-
dien dont la langue maternelle était le français, ou le
fait que j'étais président du syndicat,” dit-il.
M. Rondeau devint donc le premier Canadien

français à diriger un syndicat international composé en
grande partie de membres américains, lorsque l’ancien
président, M. Howard Vogt, mourut au milieu d’un
mandat de quatre ans.
M. Rondeau était le premier vice-président à l’épo-

que,et il avait également été directeur pour le Canada
du ssndicat de 32,000 membres qui représente les tra-

“ vailleurs de l’industrie du tabac au Canada et aux
Etats-Unis.

Au cours d’une interview, il a déclaré que certains
des 26,000 membres américains du syndicat lui avaient
occasionné “quelques difficultés” quand il est devenu
président, parce qu’ils craignaient qu’il concentre sur-
tout son attention sur les 6,000 membres de l'Ontario
et du Québec, ou qu’il apporte une “attitude d’étran-
ger"" aux négociations collectives.

Lessections locales
M. Rondeau déjoua leurs soupçons en faisant une

tournée de toutes les sections locales des Etats-Unis,
peu de temps après avoir été nommé président afin de
découvrir ce que les membres voulaient de leur syndi-
cat.
Apparemment, cette tactique donna de bons résul-

tats, car depuis il a été réélu à deux reprises, dont la
plusrécente en 1976.
Après 32 ans dans le mouvement syndical, la plu-

part du temps au niveau administratif, il a beaucoup
d’expérience sur la manière dont il convient de traiter

“ PLACE DU CENTRE À
200 Rue Principale §
Hull, Qué. E

YVES AUDETTE,PHarmacien [§

771-7430 

les membres récalcitrants. Et de toute façon, les problè-
mes qu’il a eus comme président international étaient -
loin d’être aussi graves que ceux qu'il a rencontrés
quand il fut président, à l’âge de 19 ans, de la section
du local 237, à Montréal.
Cette section locale, à l'usine General Cigar de l'Im-

perial Tobacco Ltd., comptait 600 membres. La plu-
part étaient plus agés que M. Rondeau, et plusieurs
avaient été membres de ce que le leader syndical consi-
dere comme un des syndicats les plus anciens et les
plus progressifs du continent nord-américain. le Syndi-
cat international des cigariers.

“IIs ont été très durs avec moi, raconte M. Rondeau.
A leurs yeux, j'étais presque un-enfant, et parfois ils me
donnaient tellement de fil à retordre que je m'en allais
chez moiet pleurais comme un bébé.”

Lutte anti-cigarette
M. Rondeau dit que son plus grand problème, ac-

tuellement, c’est le mouvement grandissant contre la

cigarette, qui menace le gagne-pain ‘d’un grand nom-
bre de personnes qui gagnent leur vie honnêtement
dansle tabac.”

Il dit que malgré toute la publicité qu'on fait sur les
effets nocifs du tabac, il n'existe aucune preuve médica-
le que la cigarette soit la cause directe du cancer des
poumons. ‘Dans cette situation, nous sommes d'accord
avec les propriétaires des industries du tabac. Ils disent
que si on trouve dans les cigarettes quelque chose qui
cause le cancer, ils l’enlèveront.”
M. Rondeau, qui fume la pipe, déclare que les grou-

pes de pression contre la cigarette devraient dépenser
leur argent pour des recherches visant à déterminer le

rapp
r précis entre l'usage du tabac et les problèmes
de santé, et non pas sur de la publicité contre l'usage
du tabac.
M. Rondeau désapprouve les règlements interdisant

aux gens de fumer dans certains endroits, parce qu'à
son acis ce genre de règlement empiète sur les droits
essentiels des fumeurs.

Vers la droite?
Il est également préoccupépar ce qu'il juge être un

mouvement grandissant vers la droite, mouvement qui
a suscité de nouveaux efforts pour détruire le pouvoir
des syndicats. On peuttrouver des preuves de l'existen-
ce de ce mouvement dans la “lutteincroyablequi est
livrée présentement aux Etats-Unis contre le projet de
réforme de la loi du travail, dit-il, et dans la création de
groupes comme Executive Enterprises Inc, de New
York, où on offre des cours aux cadres des compagnies
sur la façon de démolir les syndicats,
“Heureusement, cela ne s'est pas encore répandu au

Canada, du moinspassouscette forme organisée.”
jdeiuis le 15 novembre 1976, le syndicat est égale-

ment préoccupé par l'avènement au pouvoir du Parti
québécois. ‘Mais je ne pense pas que nous ayons les
mêmes problèmes que d’autres ont, dit M. Rondeau.
Notre syndicat a toujours distingué entre l'aspect cana-
dien de l’organisation, et son aspect québécois.

“Ainsi par exemple, dès que les premiers membres
francophones se sont joints au syndicat, nous avonsfait
imprimer la constitution en français. Nous avons tou-
jours un interprète aux assemblées, et nous avons tou-
jours eu, au bureau international, quelqu’un qui pou-
vait parler aux membres francophones dans leur propre
langue.
‘Evidemment, en ce moment, ce quelqu'un, c'est le

président.” ’

Philatélie
Exposition au
Vélodrome, du
12 au 14 mai
MONTREAL (PC) — Un groupe de collection-

neursde imbres de la métropole a réservé le Vélodro-
me olympique pour y monter une exposition des
meilleures collections philatéliques rassemblées au Qué
bec.

L'exposition, qui a reçu le nom d'EXUP XI, durera
trois jours, du 12 au 14 mai et, selon toutes prévisions,
devrait attirer quelque 20,000 visiteurs.
Pour les membres de l'Union philatélique de Mont-

réal, l’une des plus anciennes associations philatéliques
du pays, cette manifestatio: d’envergure représente le

clou des célébrations du 45e anniversaire de sa fonda-
tion. La dernière exposition, EXUP X, avait eu lieu il y

a 13 ans au Palais du Commerce, dans le centre-ville
de Montréal, et avait attiré 12,000 visiteurs.
Pour le moment, la promotion d'EXUP XIa été con-

fiée à un petit timbre d’un cent d'usage courant mont-
rant une timide fleur sauvage et portant en surimpres-
sion le nom et la date de l'exposition. Selon le commis-

saire-général d'EXUP XI, M. Claude Laframboise, ce
minuscule véhicule publicitaire est le plus petit d'une
série de quatre affiches créées pour cet événement.
Les organisateurs d'EXUP XI ont vendu actuellement

50,000 de ces petits timbres non valables pour l’affran-
chissement du courrier, mais représentant une curiosité
sur le marché philatélique. Les plaques ayant servi à
l'impression des timbres seront détruites en présence du
public durant l'exposition.
On estime à environ 500,000 le nombre des philaté-

listes ou collectionneurs de timbres au Québec. Une
infime partie seulement de ces collectionneurs adhèrent
à des groupements spécialisés. La Fédération québécoi-
se de philatélie compte quelque 150 clubs.
EXUP XI précédera d’un mois environ l'exposition

internationale CAPEX qui se tiendra à Toronto et pour
laquelle le ministère des Postes a déjà émis un timbre
de 12 cents le 18 janvier et prévoit, du reste, l'émission
du-premier bloc-feuillet canadien,le 10 juin.
Au Vélodrome, l’un des trois éléments du stade

olympique, le parterre de 40,000 pieds carrés accueille-
ra plus de 1,000 cadres renfermant les oeuvres et tra-
vaux de 400 philatélistes québécois.
Pour la première fois, des prix en argent sont offerts

aux exposants. L'Union philatélique de Montréal dé-
cernera également ses trophées perpétuels dont certains
remontent à plus d’un quart de siècle.

L'exposition comportera également un stand du mi-
nistère des Postes canadiennes et de l'Administration
postale des Nations unies. De nombreux consulats
étrangers exposeront des timbres de leur pays dans la
section Cour d'honneur.
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Enquête sur le
passé nazide
4700 Allemands
BURGSTADT. Allemagne de l'Ouest (AP) — Pages d'his-

toire tournée pour la plupart, la Deuxième Guerre mondiale
jette encore son ombre sur la vie de 4,700 Allemands de
l'Ouest qui sont l'objet d'enquêtes sur leur passé nazi. La
plupart de ces suspects de crimes de guerre mènent une vie
libre, pendant que les enquêteurs compilent de volumineux
dossiers.

Kurt. Lischka est peut-être le plus en vue de tous ces
hommes. A 68 ans, il est aujourd'hui un employé de bureau
à la retraite qui vit à Cologne. En tant qu'adjoint au chef de
la Gestapo à Paris de 1940 à 1943, il a été accusé d'avoir
envoyé dans les camps de la mort nazis des milliers de Juifs
français. La justice française l’a condamné par contumace
en 1950 à la détention à vie. Mais la constitution ouest-
allemande interdit l'extradition des ressortissants allemands.
Ce n'est qu'en 1975 que le Parlement de Bonn a ratiié le
traité, signé en 1971. qui permet à la justice fédérale de
juger en Allemagne des personnes suspectes de crimes de
guerre commis en France.

En vertu de ce traité, sur les 4,700 suspects, environ 90
font l’objet d'une enquête concernant des crimes de guerre
commis en France. Le procureur Rudi Gehrling de Cologne.
chargé des dossiers contre Lischka et les autres, devrait
décider dans les deux prochains mois si des charges seront
retenues. L'avocat parisien Serge Klarsfeld, qui se consacre
à la recherche des anciens criminels de guerre nazis. accuse
les autorités ouest-allemandes de faire trainer en longueur
les enquêtes. Selon le procureur Gehrling, cependant. le gros
problème est de traduire des milliers de documents français,
et la difficulté de prouver que les suspects connaissaient le
sort attendant les déportés.

Par ailleurs, les accusations portant sur le simple fait de
la déportation sont couvertes par la prescription. Seules les
accusations de meurtre et de complicité de meurtre relatives
aux déportations peuventêtre encore retenues aujourd'hui.

Autres suspects

Des tentatives répétées de rencontrer Lischka pour re-
cueillir ses commentaires ont été vaines. Son numéro de
téléphoneest surla liste secrète.
Un autre suspect de premier plan. Herbert-Martin Hagen.

renvoie les journalistes à son avocat. Hagen, aujourd'hui
l'un des directeurs d'une usine de machines-outils à Wars-
tein. pres de Dortmund, dirigea la Gestapo à Bordeaux
avant de devenir un haut responsable de cet organisme a
Paris en 1942. En 1955. un tribunal français l'a condamné
par contumace à la prison à vie pour avoir ordonné l’arres-
tation de plusieurs milliers de Juifs en vue de la déportation.
et pouravoir choisi 50 otages à exécuter.

Si la plupart des suspects refusent de rencontrer des jour-
nalistes. le maire de Burgstadt. M. Ernst Heinrichsohn. par-
‘le volontiers du rôle qu'il a pu jouer pendant la guerre à
Paris. Il regrette les atrocités nazies. et se déclare prêt à
payer si un tribunal allemand juge qu'il a commis des
crimes de guerre. M. Heinrichsohn est l'objet d’une enquête
sur la part qu'il aurait pu prendre au meurtre des Juifs par
les déportations. Sur les 80,000 Juifs envoyés de France dans
lescamps de la mort. il n’y eut guère plus de 3,000 survi-
vants.

‘J'avais 20 ans. j'étais un simple employé de bureau’. a-t-
il dit dans une interview donnée dans sa mairie de Burgs-
tadt. ‘Il est vrai qu’à Paris j'ai travaillé dans le service ‘IV-
J' , le ‘service des Juifs”.
“A ma propre demande, j'ai été retiré de ce service en

novembre 1942. apres que mon père m'eut dit, au cours
d'une permission. qu'on entendait des chosesterribles.

“Je ne savais pas ce qui se passait. Mes supérieurs me
disaient que ces gens étaient envoyés dans des camps de
travail. comme le précisaient les Télex

Messages

Les messages Télex signés ‘SS-unterscharfuhrer icaporal)
Heinrichsohn précisaient les départs des trains qui com-
mençaient à rouler vers l'Est, jusqu'à trois trains par semai-
ne en 1942, avec leurs cargaisons de Juifs entassés dans des
wagons à bestiaux.
“ Vendredi, 28 août 1942, le 25,000e Juif a été déporté. dit
l'un de ces Télex signés Heinrichsohn.
Pour inculper M. Heinrichsohn, le ministère public alle

mand doit prouver que l'intéressé savait que les camps
n'étaient pas des camps de travail. mais des camps d’exter-
mination.

“Si j'ai fait du mal d'une manière ou d'une autre, je le
regrette profondément’. dit M. Heinrichsohn. “Si j'avais su
à l'époque ce que je sais aujourd'hui, j'aurais sûrement agi
autrement. Mais je ne pouvais pas prévoir que les choses
allaient tourner comme elles ont tourné. J'aurais tout fait
pour empêcher cela. Et j'ai demandé une mutation dès que
J'ai eu un doute. Si les tribunaux allemands viennent à la
conclusion que je suis coupable d'un crime, j'accepterai le
châtiment. Je regrette ce qui s'est passé.”
Avocat de 57 ans, M. Heinrichsohn est depuis 25 ans maire

de Burgstadt, bourgade bavaroise de 3,500 habitants près de
Francfort. Réélu avec 70 pour cent des suffrages en 1966. et
avec 93 pour cent en 1972, il appartient à l'aile bavaroise de
la Démocratie chrétienne.
“Les gens de Burgstadt connaissent bien mon passé, ve

qui se passe et ce dont je suis accusé. Ils sont presque tous
de mon côté”. dit-il.

Interroges au hasard, les habitants confirment.
‘Pourquoi ne le laissez-vous pas en paix”. crie un ouvrier

en bleu de travail au journaliste venu interroger les clients
dans la taverne favorite du maire. "Il ne vous a rien fait. et
il n'a rien fait à personne”.

Témoignages

Une boulangère, Mme Thomas Hench. répond derrière son
comptoir:
‘Nous ne pouvons croire qu'il ait commis de pareilles

choses. Il a fait beaucoup de bien pour Burgstadt depuis
qu'il est notre bourgmestre”.
M. Serge Klarsfeld a déclaré récemment au cours d'une

conférence de presse que M. Heinrichsohn à été condamnéà
mort par contumace par un tribunal militaire français pour
le meurtre d’un chef de la résistance. Le maire de Burgstadt
nie avec véhémence: “Je n'ai pas fait cela. Je ne me trou-
vais même pas à proximité des lieux à l'époque”. dit-il. Il
possède une lettre du ministère de la Justice de Bonn datée
de 1952, dans laquelle le ministère déclare avoir appris des
autorités françaises que l'accusation concernant le meurtre
du résistant est imputable à une erreur d'identité. M. Klars-
feld a déclaré qu'à son avis la lettre pourrait être fondée,
mais il a maintenu que les allégations concernant la déporta-
tion de Juifs dans les camps de la mort étaient vraies.
Pour M. Klarsfeld, dont les parents ont été gazés à Ausch-

witz, des documents nazis et des témoignages oculaires indi-
quent que, tout en étant de rang subalterne, M. Heinrichsohn
a été ‘personnellement mêlé à la déportation de 4,000 en-
fants’’ du camp d'internement de Drancy en 1942.
Veuf grisonnant à l'air distingué, M. Heinrichsohn marche

avec une légère claudication. Il à été blessé à la jambe en

Pologneoùil a servi dans la Wehrmachtavantd'aller enFrance.
Il vit modestement dans un appartement sans plaque ni sonnet-

te au-dessus d'une taverne du bourg. -

Le cabinet qu'il partage avec un autre avocat dans l'agglo-
mération voisine de Miltenberg est situé au deuxième étage
d'une épicerie. Le visiteur doit escalader des cageots de
fruits et cheminer entre des sacs de farine pour atteindre
l'escalier. L'épicier le garde jalousement. -
“Que voulez-vous?”, demande-t-il soupçonneux au journa-

liste. Il n'est paslà et n'y sera pas de la journée”.
Après tant de retards, les témoins meurent les uns après

les autres, ou deviennent trop faibles pour déposer. Le minis-
tère public estime que 10 pour cent seulement des 4,700
suspects iront un jour devantles tribunaux.  

 

  
  

  
  

 

  

   

   

 

  
     

 

Nousutilisons aussi des tissus
d'excellente qualité qui vous

feront beaucoup d'usage.
C'est pourquoi, pendantles

4 prochains jours, nous
vous offrons des complets

pure laine avec $30 de rabais.
En fait, toute notre nouvelle

collection de complets
“Medalist” vous est offerte pour

$139.95 seulement.
Carreaux Glen, fines rayures et
tons unis tres élégants. Vous
ne trouverez pas de meilleur
achat de complet au Canada!

Depuis toujours, Tip Top
offre à ses clients des
vêtements qui représentent
d'excellents achats. Les
meilleurs de tout le pays.

Plus que jamais,il est
important que vous en ayez
pourvotre argent. Un tissu
doit avanttout être de haute
qualité. |

Tip Top confectionne ses
complets dans ses propres
ateliers. Nous sommes ainsi en
mesure de vous offrir des
vêtements dela toute dernière
modeet de confection très soignée.
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EN CANETTES
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Lit de
253 clous
Directement de son

usine d’horloges cou-
cou à Wilmont, dans

l'Ohio, Komar, le fakir

hindou, se repose sur

son lit de 253 clous,

alors que Sonja Cagle
et sa fille, Rachel, de

un an, est assise sur

son estomac. Le vrai

nom de Komar est Ver-

non Craig, qui démon-
tre depuis 15 ans que

l'esprit peut avoir rai-
son de la douleur.

(Téléphoto PA)  
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Le nouveau trans-sibérien

La voie ferrée
traversera plus de
3,000 kilomètres

* OURGAL (AP) — Le gouverne-
ment soviétique a lancé la construc-
tion d’une importante voie ferrée qui
traversera plus de trois mille kilomè-
tres de montagnes et de zones de soli-
fluction arctique, dans le nerd de la
Sibérie. Egalement dénommée perma-
frost, la solifluction arctique est un
phénomène naturel. Il s’agit d’un sol
gelé à grande profondeur et qui dégè-
le seulement en surface, provoquant
une boue.
La réalisation de cette voie de com-

munication donnera acces, d'ici à
quelques années, à une des régions les
plus riches du monde en ressources
naturelles.

Le nord de la Sibérie est le monde
des tremblements de terre, des glisse-
ments de terrain, des hivers qui du-
rent presque neuf mois, avec des tem-
pératures de moins 60 degrés. Mais
cet envir
nnement hostile ne fait pas
reculer les autorités, qui consacrent
au chantier des milliards de roubles,
et engagent des dizaines de milliers
de travailleurs.
Les Soviétiques ont baptisé ce

chantier de la ligne Baikal-Amour,
‘Le chantier du siècle’. La ligne s'é-
tendra au nord de la ligne trans-sibé-
rienne qui a été achevée au début du
siècle parlestsars.

C’est un rêve vieux de plus d'un
siècle que l'ouverture d’une voie d'’ac-
cès aux richesses minérales de la Si-
bérie. Il a pris forme en 1974 et de-
viendraréalité en 1985.

Selon le coordinateur des travaux,
M. Konstantin Mokhortov, 1,100 km
de voie ont d'ores et déjà été posés,
soit un tiers de la longueur totale de
la voie (3,545 km). Il précise que
100,000 personnes travaillent à cette
réalisation, dont un nombre impor-
tant de jeunes Soviétiques qui ont été
attirés par l'aspect spectaculaire du
chantier.

Militaires
Un nombre important de soldats du

génie participent également aux tra-
vaux. Rien n'indique, par ailleurs,
que des travailleurs de force ont été
mis a contribution, comme cela fut le
cas pourla ligne du Trans-Sibérien.
A Ourgal, qui est situé a environ

300 km de la frontière chinoise, les
(__ouvriers construisent ce qui sera de-

main la gare principale de la section
est dela ligne.
La jeune agglomération possède

déjà une école, une crèche, une librai-
rie et des installations sportives et de
loisirs. Les autorités essayent de ren-
dre la vie des pionniers aussi facile
que possible, sur les chantiers: les sa-
laires sont élevés, la nourriture est de
bonne qualité, et le ravitaillement en
biens de consommation est abondant.
Mises à part les possibilités d'ex-

traction minière qui seront offertes
par la nouvelle voie ferrée. celle-ci
permettra également le peuplement
des régions orientales de la Sibérie, à
un moment où le Kremlin est sensible
aux menacesde son voisin chinois.
Les salaires sont environ deux fois

plus élevés que ceux pratiques dans
les autres régions du pays. Le salaire
moyen est ici de 380 roubles par mois
(environ $500), contre $275 en Uk-
raine, d’où viennent la plupart des ou-
vriers.
La construction de la voie ferrée

impliquera notamment la construc-
tion de 4,000 ouvrages d'art, dont 104
ponts et plus de 30 km de tunnel, à
travers sept chaines de montagnes.
M. Mokhortov précise qu'environ 500
km de voie seront realisés cette an-
née, et que la totalité des rails sera
posée en 1983.

En service
C'est en 1985 que la ligne sera mise

en service, avec des trains circulant à
environ 80 km-h.
La contruction de la voie a été très

critiquée par la presse soviétique: la
Pravda déclarait l'été dernier: ‘Tou-
tes les personnes que nous avons ren-
contrées se sont déclarées méconten-
tes de l'allure à laquelle les travaux
sont effectués”. Les journalistes esti-
ment également que la construction
difficile de la voie dans la région du
lac Baikal a été menée d'une manière
‘inefficace, infructueuse, et dange-
reuse sur le plan écologique”. Ces cri-
tiques ont été reprises par les Izves-
tia et la Komsomoiskaya Pravda.
Les ressources minières de la Sibé-

rie sont considérables: la région de
Yakoutia contient, selon les estima-
tions, 40 milliards de tonnes de char-
bon, À moins de 108 km de là ont été
repérés des gisements de minérai de
fer qui pourraient être les plus im-
portants du monde.
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